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DELARGES
DÉBOUCHÉS

4MASTERS

UNEFACULTÉ La Faculté des géosciences et de l’environnement,
une jeune faculté dynamique centrée
sur des questions éminemment actuelles.

MASTER EN GEOGRAPHIE (MSc)
MASTER EN GEOLOGIE (MSc)
MASTER EN GEOSCIENCES DE L’ENVIRONNEMENT (MSc)
MASTER EN BIOGEOSCIENCES (MSc)

Administrations publiques, bureaux privés,
consulting, ONG en tant que: géographe,
urbaniste et aménagiste, géologue,
manageur environnemental, géomaticien,
géoécologiste, spécialiste sols/environnement,
spécialiste développement durable.

ETUDIER DES PROJETS POUR NOS TERRITOIRES
> MASTER EN GEOGRAPHIE
www.unil.ch/gse www.unil.ch/igul

COMPRENDRE NOTRE ENVIRONNEMENT
NATUREL POUR MIEUX LE GERER
> MASTER EN GEOLOGIE
Master conjoint avec l’UNIGE
www.unil.ch/gse www.geoleman.ch

APPREHENDER LES INTERACTIONS HOMME-NATURE
> MASTER EN GEOSCIENCES DE L’ENVIRONNEMENT
www.unil.ch/gse

CERNER LES INTERACTIONS ENTRE LE VIVANT
ET LE MINERAL
> MASTER EN BIOGEOSCIENCES
Master conjoint avec l’UNINE
www.unil.ch/gse www.unil.ch/biogeosciences

www.unil.ch/gse

VOUS
SOUHAITEZ

PUBLICITÉ

Dans le milieu des années
1980, une forte communauté
évangélique a vu le jour dans
le village des Ponts-de-Martel
suite à un important Réveil.
Aujourd’hui, ses rangs sont
bien moins fournis. Beaucoup
de ses anciens membres vont
dans d’autres assemblées
évangéliques du canton.
Pourquoi?

SYLVIA FREDA

E
n 1980, une équipe de
Jeunesse en Mission
(JEM) est passée par les
Ponts-de-Martel. Pour

beaucoup s’en est suivi un
nouveau départ spirituel.
«JEM est un mouvement évan-
gélique américain rassembleur
et populaire. Pour plusieurs
Ponliers, l’expérience a été
comme un coup de tonnerre»,
raconte un villageois. «Je suis
parmi ceux qui ont re-décou-
vert Jésus», témoigne-t-il.
«J’étais comme transporté par
un élan d’amour pour lui. Je
me retrouvais dans des états
indescriptibles.»

La pratique de la foi prend
une place prépondérante dans
son quotidien. D’autres,
comme lui, ont vécu une con-
version bouleversante. Aux
Ponts-de-Martel finit par naî-
tre une communauté évangéli-
que. Des Ponliers rejoignent
ses rangs et quittent l’Eglise
réformée. «Je trouvais qu’on
n’y faisait pas assez la part
entre le Bien et le Mal. Il n’y

avait pas assez de joie aussi. Et
j’en ressentais le besoin dans la
pratique de ma foi!», explique
une Ponlière, alors devenue
évangélique.

«L’émergence de la commu-
nauté évangélique a été, au vil-
lage, comme un deuxième
Réveil», explique un autre
Ponlier. «Le tout premier, his-
torique, a été vécu aux Ponts-
de-Martel le 11 février 1838.
Date qu’on fête chaque année.»
Le Réveil qualifie un mouve-
ment protestant, né à la fin du
18e siècle, qui invite le croyant
à accorder la priorité à la con-
version, au choix personnel de
vivre l’évangile, à la lecture de
la Bible et à l’expérience émo-
tionnelle, plus ou moins forte,
de la foi.

Après ce 2e Réveil dans le
village, au fil des années, une
centaine de personnes, enfants
compris, se sont mis à aller à la
communauté évangélique.
«Aujourd’hui, elles sont bien
moins nombreuses. Il n’y en a
plus qu’une douzaine», confie

une Ponlière. «Il y a eu une
scission importante en 2008.
Et depuis, les gens sont allés
ailleurs. Au Centre de vie à
Neuchâtel, au Phare au Val-de-
Travers, à l’Action biblique au
Locle ou encore à l’Eglise de
Réveil à La Chaux-de-Fonds et
dans bien d’autres assemblées
évangéliques.» Les nostalgi-
ques aimeraient bien que soit
reconstituée la communauté
évangélique des Ponts-de-
Martel.

Lorsqu’on interroge des
Ponliers sur cette tempête qui a
soufflé sur la communauté
évangélique, certains parlent
d’une histoire d’amour qui a
attisé les divergences morales.
«On a vécu un vrai psycho-
drame! Quelle souffrance ç’a
été!» D‘autres hurlent au men-
songe et contestent cette ver-
sion. Visiblement, les déchire-
ments ont été violents!

Cet épisode ne suffit pas,
selon Stephan Robert, profes-
seur en systèmes de communi-
cation, à expliquer les départs

de nombreux Ponliers, comme
lui, vers d’autres communautés
évangéliques. «Des chrétiens
des Ponts-de-Martel sont partis
voir ailleurs, pour une raison
normale, saine: le besoin de
découvrir d’autres horizons
évangéliques, d’aller vers le
monde. Dans la vie, c’est le
même mouvement qui nous
amène, curieux des autres, à
quitter notre famille, notre lieu
d’origine. S’ajoute à cela que
pratiquer dans un village où
tout le monde se connaît, ça
peut devenir étouffant.»

Stephan Robert a beaucoup
voyagé avec son épouse, aussi
Ponlière, et ses enfants. «Dans
chaque pays, les réunions évan-
géliques sont des points de
chute extraordinaires. Aux
Etats-Unis, il y a un melting-pot
de cultures magnifique! Tout ça
pour dire, donc, que ce n’est pas
grave si des évangéliques
Ponliers vont à des réunions
ailleurs. Ils gardent la foi et se
mettent volontiers au service de
leur village.» /SFR

RICHARD JEANNERET Président, aux Ponts-de-Martel, de l’Alliance
évangélique, il se félicite de la fraternité entre chrétiens ponliers.

(RICHARD LEUENBERGER)

LES PONTS-DE-MARTEL

Foi et tourments dans les milieux
évangéliques des Ponts-de-Martel

Pratique de la foi importante au sein
de la population des Ponts-de-Martel
Aux Ponts-de-Martel plus de 300 personnes sur quelque 1200 habitants
ont une foi évangélique. «Ils se partagent entre l’Armée du Salut, l’Eglise
réformée et les milieux évangéliques», explique Richard Jeanneret,
président de l’Alliance évangélique aux Ponts-de-Martel. /sfr

AR
CH

IV
ES

DA
VI

D
M

AR
CH

ON Bonne entente entre salutistes,
réformés et évangéliques
«Une à deux fois par année, aux Ponts-de-Martel,
ont lieu des cultes qui rassemblent réformés, salutistes
et évangéliques», commente François Caudwell,
pasteur de l’Eglise réformée au village. /sfr

Grande solidarité villageoise
«La foi donne envie de mettre bénévolement

ses forces et son temps à disposition des
autres, de la localité en particulier», commente
Stephan Robert, Ponlier et évangélique. «La
population tient aussi à faire vivre ses
commerces: épiceries, boulangeries,
boucheries, laiterie, magasin de fleurs,
kiosque, poste, quincailleries, pharmacie,
salons de coiffure...» Les membres de toutes

les communautés religieuses mettent la main à
la pâte», tient-il à préciser. «La solidarité est
aussi grande quand des gens sont dans une
mauvaise passe ou malades», commente
encore une jeune fille évangélique. «Nous
organisons des réunions de prière pendant
plusieurs semaines pour les soutenir dans leur
épreuve. La foi se vit, au quotidien, aux Ponts-
de-Martel!» /sfr

LE LOCLE

La fête annuelle de la «Fédé» cartonne
Une halle polyvalente pleine

de chez pleine a applaudi
samedi soir la «Fédé» qui voya-
geait à travers le temps, les
pays et les saisons, de la Rome
antique aux Vikings, avec les
costumes ad hoc. Plus de 200
membres (la société en compte
250) étaient sur scène, de 4 ans
à la soixantaine. De quoi
réjouir le comité et le président
de la Fédé Steeve Hug.

C’était aussi l’occasion de
récompenser deux sportifs
émérites: Gabriel Surdez, vice-
champion suisse 2010 de saut
en hauteur, champion suisse
junior de saut en hauteur et
vice-champion suisse junior en
110 mètres haie, et Tiziana
Piepoli qui s’est illustrée au
championnat suisse 2010 sur
400 mètres.

La soirée s’est terminée vers
trois heures du matin pour le
public, et à six heures pour les
dévoués bénévoles! /cld

VIVE LA GYM! Du rythme, des couleurs, de la dynamique, et de la bonne humeur pour ce voyage à travers
le temps et les saisons. (RICHARD LEUENBERGER)


